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LE CRI DE DÉTRESSE DE JOB 

ET AUSSI NOTRE CRI 

(Job 30:16-28)

Prêchée par Frère Ewald Frank à Krefeld
Le 10 Mars 1984 -19h30 | Retransmise le 22 Juin 2024-19h30 

Avant la prière, lisons une Parole tirée de Psaumes 31, verset 20: «Ô 
combien est grande ta bonté que Tu tiens en réserve pour ceux qui Te 
craignent, que Tu témoignes à ceux qui cherchent en Toi leur refuge à la 
vue du monde entier.» 

Verset 21: «Tu les protèges sous l'abri de Ta Face contre les plans 
malveillants des hommes et Tu les protèges dans Ta tente contre les 
langues qui les attaquent.» 

Verset 22: «Loué soit le Seigneur parce qu'Il m'a montré Sa grâce d'une 
manière merveilleuse dans une forteresse.» 

Verset 23: «Moi dans mon désespoir je pensais être rejeté loin de Tes 
yeux, mais Tu as entendu ma grande supplication quand j'ai crié vers Toi.» 

Verset 24: «Aimez le Seigneur, vous tous Ses pieux. Le Seigneur garde les 
fidèles, mais Il rend abondamment à celui qui s'enfonce dans l'orgueil.» 

Verset 25: «Fortifiez-vous et que votre cœur soit ferme, vous tous qui 
espérez dans le Seigneur.» 
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On attend… Jusqu'ici cette précieuse et Sainte Parole de Dieu. 
Levons-nous pour une prière commune!

Dieu Fidèle, nous Te remercions à nouveau de tout notre cœur pour cette 
heure et ces moments où nous avons pu nous réunir pour louer Ton Saint 
Nom, pour T'apporter l'honneur et la louange. Seigneur, Tu as fait de 
grandes choses en nous. Nous avons confiance en Toi et nous nous 
appuyons sur Toi dans toutes les circonstances de la vie, quelles 
qu'elles soient.  Seigneur, nous levons les yeux vers Toi, ô Dieu, car Tu as 
été notre refuge, Tu as été notre soutien, Tu as été notre aide. 

Dès le commencement, Seigneur, Tu nous protèges des projets 
malveillants de l'homme sous l'abri de Ta Face. Seigneur, nous Te 
remercions, nous T'adorons en cette heure du soir et louons Ta grâce. 
Nous Te demandons Ta Présence, que ce soit encore! Continue à nous 
parler,  oh Seigneur! Parle-nous, oh Seigneur par Ta Parole précieuse et 
Sainte, afin que nous nous tenions fermes, attachés à Ta Parole, ô 
Seigneur, et que nous disions «Oui» et «Amen», Seigneur! 

Aide-nous, aide-moi, aide-nous tous, enlève de ma vie, de notre vie à 
tous et du milieu de nous, oh Dieu, tout ce qui ne T'est pas agréable. 
Seigneur, nous T'adorons et nous glorifions Ton Nom Merveilleux! Accorde 
la grâce à mon frère tandis qu'il nous apporte la Parole. Seigneur, et 
bénis-nous tous qui écoutons. Accorde-nous Ta grâce, Seigneur, sois avec 
nous. Nous Te le demandons au Nom de Jésus, Amen! Amen! Nous nous 
asseyons. 

[Frère Frank, note du transcripteur]
Remercié soit le Seigneur, pour le privilège que nous avons d'être ici. Nous 
avons déjà été bénis par les chants, par les cantiques que nous avons 
chantés ensemble, et aussi par ceux que nous avons entendus. La pensée 
m'est venue quand il a été dit que le soleil perdrait son éclat, pour 
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reprendre mes termes, mais à ce moment-là, à ce temps-là, le Soleil de la 
Justice se lèvera avec le Salut et la guérison sous Ses ailes, pour tous 
ceux qui Lui ont fait confiance. Ce sont des comparaisons merveilleuses 
qui réjouissent le cœur, lorsque nous nous rappelons la Parole du Dieu. 

J'ai très à cœur que Dieu soit rétabli dans Ses droits avec nous, que 
chacune de Ses Paroles soit confirmée comme vraie. Vous savez que nous 
avons entendu tant de choses. Nous avons entendu de puissantes 
prédications, et notre cœur aspire à faire l'expérience de ces choses 
avec Dieu! Nous avons écrit ici en haut, Hébreux 13, 8: «Jésus-Christ est 
Le même hier, aujourd'hui, et Le même éternellement». Nous devons nous 
imaginer ce qu'Il ferait, s'Il pouvait entrer dans cette salle, et si nous 
pouvions Le voir et nous prosterner devant Lui, pour Lui dire ce qui touche 
notre cœur. 

Nous n'aurions certainement pas cent souhaits, mais une préoccupation 
qui nous tient particulièrement à cœur. Nous le Lui dirions. Et je suis sûr 
qu'Il ne rejetterait personne qui viendrait à Lui. Il ne l'a pas fait autrefois, et 
Il ne le ferait pas non plus aujourd'hui, car Il reste Le même. Or, Il n'est pas 
sur terre sous une forme visible, de sorte que l'on puisse dire qu'Il est ici ou 
alors qu'Il est là-bas, et pourtant Il est présent, comme Il l'a promis, 
pour confirmer Sa Parole et bénir Son peuple. 

Nous ne pouvons pas passer à côté de la détresse que portent les 
individus. Elle doit devenir notre détresse personnelle. Et lorsque cela se 
produit, nous nous présentons ensemble devant la Face de Dieu en 
croyant qu'Il nous aide. Et je vais peut-être lire deux ou trois passages 
bibliques. Et comme je l'ai dit, je ne prêcherai pas ce soir. Nous allons 
simplement méditer la Parole de Dieu, et laisser le Seigneur parler par Sa 
Parole. 

3



LE CRI DE DÉTRESSE DE JOB ET AUSSI NOTRE CRI (Job 30:16-28) - Par Frère Ewald Frank à Krefeld - Le 10 Mars 1984 à 19h30

Dans le Psaume 31, nous l'avons lu, je voudrais juste relire le verset 23, 
encore une fois: «Mais dans mon désespoir, je pensais être rejeté loin de 
Tes yeux. Mais Tu as entendu ma grande supplication quand j'ai crié vers 
Toi.» (Psaumes 31, verset 23)

Il y a des situations où nous devons simplement crier à Dieu pour 
qu'Il nous entend, nous exauce et nous aide, et puisse nous aider. 
Nous avons en effet la promesse suivante: «Celui qui invoquera le Nom du 
Seigneur sera sauvé, ou sera bienheureux.» Et nous savons que Job était 
l'homme qui, parmi tous ceux qui ont parcouru cette terre, a été le plus 
éprouvé, le plus durement éprouvé. J'ai lu tout à l'heure un extrait de Job 
30, je voudrais le lire ici aussi. Job 30, verset 16: «Maintenant donc mon 
cœur se vide de son sang. Les jours de misère me tiennent en leur 
pouvoir.» 

Verset 17: «La nuit perce mes os et les détache de moi…» 

Est-ce bien cela? Verset 17, la suite: «… et les douleurs qui me rongent ne 
dorment pas.» 

Peut-être d'abord jusqu'ici! Nous remarquons dans quelle détresse 
intérieure il se trouvait. Et tout homme qui veut vraiment subsister devant 
Dieu, reconnaîtra personnellement cette détresse profonde et viendra ainsi 
à Dieu pour qu'Il puisse l'aider. Nous allons le voir dans un instant. Les 
personnes qui traversent des épreuves difficiles qu'elles soient, souhaitent 
parfois s'évader et ne sont pas satisfaites d'elles-mêmes, ni des 
circonstances. Mais la solution, la Rédemption et la guérison, le Salut 
viennent de Dieu seul. Et si nous crions vers Lui dans notre détresse, 
Il répondra, Il l'a promis. 

Et il n'est pas difficile pour de telles personnes de comprendre ce que Job 
dit ici. Verset 17: «La nuit perce dans mes os...» Le sommeil échappe à de 
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telles personnes. Ils ne peuvent pas dormir avec ce qui les touche. Et ils se 
découragent, car la douleur qui les ronge s'en part d'eux. Mais alors, pour 
nous qui voulons faire confiance à Dieu, il y a une issue que les 
non-croyants n'ont pas. Ils sont abandonnés à leur découragement. Il n'en 
va pas de même pour le croyant. Il faut que vienne le jour et l'heure où 
l'inspiration divine, cette foi qui ne vient pas de la réflexion, mais de la 
prédication, allume quelque chose dans notre cœur comme une 
étincelle et que nous puissions alors invoquer le Nom du Seigneur, 
dans cette foi inspirée par Dieu. 

Au verset 20, il est écrit: « Si je crie vers Toi, Tu ne me réponds pas, si je 
me présente devant Toi, Tu ne prends pas garde à moi.» 

N'avons-nous pas parfois cette impression aussi en tant que croyants? 
N'est-ce pas là les pensées qui nous animent? «Seigneur, me vois-Tu au 
moins? Est-ce que tu t'occupes de moi? Ma souffrance Te concerne-t-elle, 
la détresse dans laquelle je me trouve? Est-ce que Tu T'en as déjà occupé, 
ô Dieu?» Ne sont-ce pas parfois de telles pensées qui s'emparent de 
nous? 

Mais écoutez maintenant ce qui est dit ensuite au verset 24: «N'est-ce pas 
en se noyant qu'on tend la main? Et n'est-ce pas en s'enfonçant qu'on 
lance un appel au secours?» Cela nous paraît évident! L'homme qui se 
noie tendra encore la main avec ses dernières forces. Et nous savons par 
l'histoire de Pierre, mais cela pourrait devenir mon histoire et la tienne, que 
le Seigneur est proche de ceux qui ont regardé le vent et les vagues et qui 
pourtant sombrent. Et sans le Seigneur, Pierre n'aurait effectivement plus 
été là. Il aurait sombré. Mais il avait une fois placé sa confiance dans le 
Seigneur et s'était mis à sa suite. Et cela suffit une fois pour toutes. Il 
n'y avait pas de retour en arrière possible. Il n'y a pas eu de noyade. Il y a 
eu un naufrage, mais pas de noyade. 
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Et il dit ici, verset 24: « N'est-ce pas au moment de la noyade qu'on tend la 
main? Et n'est-ce pas au moment de l'engloutissement qu'on lance un 
appel au secours?» 

Et ensuite le verset 25. Job 30, verset 25: «N'ai-je pas pleuré sur celui qui 
avait des jours difficiles? Et mon cœur n'a-t-il pas été affligé pour le 
pauvre?» 

Verset 26: «Oui, j'ai attendu le bonheur, mais le malheur est venu. Et j'ai 
attendu la lumière, mais les ténèbres sont venues.» 

Verset 27 «Mes entrailles sont agitées sans cesse. Des jours de souffrance 
m'ont assailli.»

Verset 28: «Je marche dans la tristesse sans soleil. Je me lève en pleine 
assemblée et je crie.» 

C'est ce qui est arrivé à un homme qui s'est confié en Dieu. Un homme à 
qui le Seigneur a rendu témoignage au début de ces chapitres. Je veux 
dire directement au début de l'histoire de Job. Aucun autre homme sur 
terre n'est aussi pieux et craignant Dieu, aussi juste et aussi ennemi du mal 
que Job. Et pourtant, une telle détresse intérieure. Il attendait la Lumière, 
les ténèbres sont venues. Il attendait le bien, le mal est venu. Le Salut, vint 
le malheur. Tout semblait être sens dessus, dessous. L'épreuve dépassait 
ses capacités. Tout ce qui l'entourait semblait sombrer. 

Puis, il dit au verset 27: «Mes entrailles se sont agitées sans cesse. Des 
jours de souffrance m'ont assailli.» Certains d'entre nous, et peut-être l'un 
de cette manière et l'autre un peu différemment, mais au fond c'est notre 
état à tous. L'un a une détresse spirituelle, l'autre une détresse physique. 
L'un manque ici, l'autre manque là. D'une manière ou d'une autre, nous 
soupirons tous en attendant que la Puissance de Dieu se manifeste. 
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Verset 28: « Je marche dans la détresse sans soleil. Sans soleil…»

On peut chanter: «Le rayon du soleil de grâce brille», et on peut le chanter, 
mais la douleur est dans le coeur. Mais Dieu veut sans doute nous 
montrer qu'Il est plus que capable de mettre fin à cet état. Cela ne peut 
pas être un état permanent, car à la longue, aucun homme qui a fait 
l'expérience de Dieu, qui a expérimenté Dieu et qui sait que Dieu est 
capable de tout faire, qu'Il est capable de sauver, de guérir, d'aider et de 
tout retourner, un tel homme ne peut le supporter. Une telle personne ne 
peut pas à la longue se résigner à être dans une telle situation. 

Nous savons que Dieu est capable de sauver, d'aider, de guérir, de 
secourir, de délivrer; que non seulement Il est capable de faire toutes 
ces choses, mais qu'Il les a mises déjà à notre disposition et qu'il ne 
tient qu'à nous de venir à Lui dans la foi et de recevoir Sa Parole, de 
toucher Sa Main secourable, et de nous laisser extraire de cette 
situation. Je veux dire que ce soir, Dieu veut nous montrer cela de 
manière très personnelle, que nous ne pensons pas seulement à des 
hommes dans ce cas à Job ou dans celui déjà mentionné de Pierre ou à 
d'autres exemples, mais que nous pourrions saisir dans la foi que Dieu 
veut aujourd'hui confirmer Sa Parole et révéler Sa puissance en toi et en 
moi, oui en nous.

Si ici l'homme de Dieu s'est exclamé, verset 28: «En deuil, je marche sans 
soleil, je me lève en pleine assemblée et je crie dans l'assemblée 
rassemblée et je crie». C'est tout de même quelque chose qui l’a tellement 
saisi intérieurement qu'il ne pouvait plus le supporter. Et je crois que nous 
avons le droit de prendre ce passage biblique très au sérieux. Chez lui, il a 
pu se disputer avec Dieu et avec les amis qui lui rendaient visite, parler, 
être dans la tourmente. Une question donnée, donner toujours une réponse 
et ainsi de suite. Mais ici il nous fait savoir ce qu'il a fait dans l'assemblée. 
Dans l'assemblée, il a crié vers Dieu. Là, il n'y a plus eu de va et vient, 
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mais il a invoqué le Nom du Seigneur, et c'est là que l'aide est venue. 
C'est ce que nous voulons souligner ce soir! 

Verset 28: «Dans la tristesse, je marche sans soleil. Je me lève dans 
l'assemblée rassemblée et je crie.» 

Nous avons le droit, chacun de nous, que même si nous sommes chez 
nous, découragés et parfois plus que cela, que nous comprenions lorsque 
nous nous réunissons, Dieu nous parle par Sa Parole et fait tomber la 
foi dans notre cœur, de sorte que nous sommes édifiés dans la 
Présence de Dieu et que le Seigneur peut nous exaucer. Oui, qu'Il 
peut nous aider et qu'Il peut bénir, guérir et délivrer. 

Dans un instant, je vais lire un autre passage de l'Évangile de Matthieu. 
Mais avant de le faire, je voudrais lire un seul passage de la prédication de 
Frère Branham, à la page 10, sur le thème de  «L'ORDRE DE L'ÉGLISE.» 
On peut lire ici, citation: «Supposons cependant que quelqu'un vienne 
et dise: “Je ne peux pas percer, quelle en est la raison?” Alors Dieu 
doit pénétrer dans la vie de cette personne, par le parler en langue et 
l'interprétation par la prophétie ou d'une autre manière, mettre en 
lumière ce qu'elle a fait et le lui dire. C'est un service qui n'appartient 
pas au pasteur. Ces dons font partie du service divin, mais ils ne 
doivent pas être ici dans ce contexte exercé dans la réunion.»

J'ai lu cela avec l'intention de partager un peu la responsabilité les uns des 
autres. Il se peut que nous pensions que le prédicateur, c'est lui qui va faire 
tout cela. Et là, sa tâche, à savoir, annoncer la Parole de Dieu de manière 
à ce que les auditeurs puissent saisir la Main de Dieu dans la foi. Mais s'ils 
ne parviennent pas à percer, comme nous l'avons lu, Dieu a aussi placé et 
déposé dans l'Assemblée, des dons qui doivent être utilisés pour que la 
personne concernée reçoive de l'aide de Dieu. 
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Et je remarque pour la première fois qu'il n'est pas écrit à la fin que cela lui 
sera prophétisé, mais que cela lui sera dit. Il y a deux possibilités: Si ce 
n'est pas quelque chose de personnel, mais quelque chose qui renforce, 
qui fortifie la foi, et qui peut être dit ouvertement, alors il y a la possibilité, 
comme frère Branham l'a fait très souvent, qu'il puisse dire aux gens, qui ils 
sont, d'où ils viennent, et ce que Dieu a fait dans leur vie. Il n'a exposé 
personne, n'a embarrassé personne, blâmé personne, mais a aidé les 
gens à partir, mais a aidé les gens à recevoir le secours de Dieu. 

S'il y a quelque chose qui captive un homme, mais ne le lâche pas, et qu'il 
ne peut donc pas pénétrer, il y a alors la possibilité que Dieu le révèle, 
mais que cette révélation soit alors dite à la personne concernée, à 
qui Dieu veut la faire profiter, à qui elle est destinée, et à personne 
d'autre. Avons-nous compris cela? Et à personne d'autre, il n'est pas 
nécessaire que quelque chose de personnel soit dit à tout le monde. Tous 
ne sont pas visés, tous ne sont pas concernés, mais là où les personnes 
concernées qui souhaitent que Dieu leur dise quelque chose, peuvent être 
contactées, et Dieu les aidera. 

Nous en arrivons à la question la plus sérieuse: Parmi tous ceux qui ont été 
baptisés du Saint-Esprit, lesquels ont réfléchi au fait qu'eux aussi doivent 
se mettre à la disposition de Dieu pour le bien des autres, à cause des 
autres? Dieu ne donne jamais de dons et de bénédictions pour que 
nous nous sentions à l'aise, mais toujours pour l'édification du Corps 
de l'Église, et pour que tous soient bénis; comme Paul l'écrit aux 
Corinthiens: «À chacun est donné la révélation de l'Esprit pour le bien 
commun.» (1 Corinthiens 12, verset 7). 

Ici, il nous a clairement dit: «Supposons cependant que quelqu'un vienne et 
dise: “Je ne peux pas pénétrer”, quelle en est la raison?» Eh bien, si 
quelqu'un dit cela, et c'est bien ce qu'il dit dans le désespoir de son âme: 
«Je ne peux pas percer», que se passe-t-il ensuite? Que nous disions 
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simplement: «Je suis désolé, nous regrettons cette situation», ou que nous 
haussions les épaules et pensions: «Bon, nous sommes tout aussi 
désemparés les uns que les autres.»  Cela ne peut pas durer ainsi, cela ne 
peut pas rester ainsi. Avec l'aide de Dieu, cela doit changer. Chacun a son 
service, mais le service est toujours pour les autres. Un homme ne 
peut pas s'aider lui-même. Il n'y a pas de croyant qui puisse s'aider 
lui-même, l'aide vient toujours de Dieu, et elle vient assez souvent par 
l'intermédiaire de frères et de sœurs, qui peuvent être utilisées par 
Dieu de telle ou telle manière, par des dons de l'Esprit et par l'action 
de l'Esprit, pour pouvoir se servir les uns les autres. 

Cela m'est apparu sous un jour nouveau! Il m'a touché le cœur, comme je 
l'ai dit plus tôt. Nous avons reçu ainsi grand nombre de prédications, les 
plus puissantes et d'enseignements les plus profonds, et il semble que 
nous puissions prononcer avec Job les mêmes Paroles et dire ce qu'il a dit 
autrefois. La question qui surgit alors est la suivante: «À quoi cela tient-il?» 
Ce ne peut pas être à cause de Dieu, c'est impossible! À Sa Parole, non 
plus! Car Lui et Sa Parole vont ensemble et sont la même chose. Est-ce dû 
à la prédication? Je ne sais pas! Je ne veux pas me laver les mains ou les 
mains de mes frères qui servent avec la Parole, nous ne voulons pas nous 
laver les mains dans l'innocence, mais je crois que nous pouvons dire que 
Dieu a toujours utilisé la prédication, pour en nous susciter la 
confiance en Lui et en Sa Parole. 

Et pourtant, nous devons être honnêtes sans laisser la place à l'incrédulité, 
que Dieu dans Sa Puissance ne peut tout de même pas témoigner comme 
nous aimerions le voir. Et cela nous attriste de savoir que Dieu, Lui qui 
est le Tout-Puissant, ne peut pas se manifester dans Sa toute 
Puissance. Savoir que Jésus-Christ est Le même, c'est ce que nous 
croyons au plus profond de notre âme, et voir ensuite qu'Il ne peut pas se 
manifester en tant que tel; savoir qu'Il est le Sauveur, et voir malgré tout 
que des personnes ne sont pas sauvées;  savoir qu'Il est Celui qui délivre, 
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et devoir enregistrer que des personnes ne sont pas libérées, ne sont pas 
délivrées; savoir qu'Il est Celui qui guérit, et devoir constater que des 
hommes ne sont pas guéris sous l'écoute de Sa Parole. C'est un bilan que 
nous dressons dans la sincérité de notre cœur. 

Mais nous ne nous arrêtons pas là. Nous disons: «Seigneur notre Dieu, 
nous voulons dans la foi en Toi et en Ta Parole, porter et assumer 
ensemble la responsabilité, afin que Tu puisses Te manifester, comme Tu 
l'as dit dans Ta Parole.» Job a fait écrire ici, ou Dieu a fait écrire ce qu'il a 
dit, verset 20: « Si je crie vers Toi, Tu ne me réponds pas, si je me présente 
devant Toi, Tu ne prends pas garde à moi.» (Job 30, verset 20). 

Nous avons lu ici dans le sermon de Frère Branham, si quelqu'un n'arrive 
pas à percer, et ne sait pas à quoi cela est dû… Et cela existe, cela existe 
vraiment, que des gens fouillent toute leur vie, et ils réfléchissent pour ne 
pas utiliser le mot ruminer, ou y remuer, pour trouver quelque chose. Et je 
vous garantis qu'ils trouveront tout, sauf la cause réelle. Ils vont écrire 
tout un registre, et il y en a suffisamment. Ils s'assoient, et puis ils vont 
écrire tout un registre de tout ce qui leur vient à l'esprit, qui n'a peut-être 
pas été juste devant Dieu. Et je vous le dis encore une fois, je vous 
garantis, que dans toute la liste, et s'ils ont trouvé cent-une chose, il n'y a 
pas dans les cent-une chose, ce sur quoi le Diable fait valoir ses droits. Ça 
c'est le problème, c'est la détresse, et c'est pourquoi Dieu veut révéler et 
aider par l'Esprit, car Il a annoncé le secours, et ce qu'Il a promis, Il le 
tiendra certainement. 

La situation de nos frères et sœurs, qu'ils soient ici ou non, ce soir, doit 
nous toucher au cœur. Et nous devons ressentir les uns pour les 
autres, et nous engager les uns pour les autres dans la prière. Ici, je 
pourrais me dire que j'ai fait mon devoir en rendant service, même si je 
veux me mettre à la disposition de Dieu, de la même manière. S'Il ne me 
donne pas de réponse, par exemple, Il peut quand même te donner une 
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réponse à travers moi. Car il se trouve que tout don n'est jamais destiné à 
un usage personnel. Chaque don et chaque service que Dieu a placé et 
établi dans l'Assemblée est toujours destiné à d'autres. Ainsi, en tant 
que membres du Corps de Jésus-Christ, nous devons nous aider 
mutuellement. 

Et ici, cette remarque que cela ne doit pas se faire ouvertement dans une 
Assemblée. Nous sommes entre nous. Ce n'est pas une évangélisation, ce 
n'est pas une conférence, mais nous sommes entre nous, et nous pouvons 
faire confiance au Seigneur. Mais que nous nous laissions donner la 
sagesse d'avoir du discernement entre notre sensibilité, entre ce que nous 
ressentons et entre l'action de l'Esprit, et puis aussi la sagesse de savoir 
comment faire quoi. 

Les derniers versets de Matthieu 9 disent ceci: «Mais à la vue des foules, Il 
fut saisi d'une profonde compassion pour elles, car elles étaient abattues et 
négligées comme des brebis qui n'ont pas de berger.» (Matthieu 9, verset 
36)

Verset 37: «Alors Il dit à Ses disciples: “La Moisson est grande, mais le 
nombre des ouvriers est petit.”» 

Verset 38: «Priez donc, le Maître de la Moisson, d'envoyer des ouvriers 
dans Son Champ de Moissons.» 

Matthieu 10, verset 1: «Il appela ensuite Ses douze disciples et leur 
conféra un pouvoir sur les esprits impurs, de sorte qu'ils étaient capables 
de les chasser et de guérir toute maladie et toute infirmité.» 

Il y a là une sorte d'ordre, d'envoi qui préfigure déjà ce qui est écrit dans 
Matthieu 28 et Marc 16. Au début du ministère, le Seigneur a placé cette 
image de la moisson, des brebis qui s'étaient égarées et qui suivaient leur 
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propre chemin, qui ne pouvaient ni se chercher, ni se trouver, ni s'aider 
elles-mêmes. Et ensuite, Il a demandé à Ses disciples de prier pour que le 
Maître de la Moisson envoie des ouvriers dans Son Champ. Et là, Il dit tout 
de suite, au verset suivant du chapitre 10, verset 1: «Il a ensuite appelé 
Ses douze disciples et leur a donné le pouvoir sur les esprits impurs, de 
sorte qu'ils pouvaient les chasser et guérir toute maladie et toute infirmité.» 
Les maladies que le médecin simple peut guérir n'ont jamais pour cause un 
démon. C'est un rhume, ça peut être un rhume ou quoi que ce soit d'autre, 
une fracture ou n'importe quoi. Toute maladie qu'un médecin peut 
soigner, personne ne doit s'en inquiéter. Vous pouvez y aller en toute 
confiance et si cela vous convient, prendre le médicament. Nous ne 
sommes pas inquiets pour cela! 

Nous ne sommes pas du tout des fanatiques qui pensent que les médecins 
n'ont pas besoin d'exister. Nous sommes reconnaissants envers les 
médecins et envers chaque hôpital. Peut-être que je ne serai pas là 
aujourd'hui si cela n'existait pas. Mais nous parlons aujourd'hui de ce que 
les hommes ne sont pas capables de faire quand le médecin secoue la tête 
et dit: «Chère madame, cher monsieur, je suis à bout! Voyez comment 
vous pouvez vous en sortir. Je n'ai pas de remède et je ne peux pas vous 
aider.» Puis vient tout de même le moment où nous devons assumer notre 
tâche et nous souvenir du Grand Médecin qui a guéri tout le monde sans 
avoir ouvert de cabinet. 

En lien avec la prédication de l'Évangile, les démons ont été chassés et les 
malades ont été guéris. Quand le Seigneur chassait les esprits sourds, les 
gens entendaient. C'est vrai ou pas? Alors, s'il vous plaît, pas de 
fanatisme. Toute personne qui a une maladie dont le médecin peut encore 
s'occuper, qu'il remercie Dieu de ne pas en avoir une, dont le médecin ne 
peut pas s'occuper. C'est comme ça! C'est comme ça! Sérieusement, nous 
sommes entre nous ce soir. Les choses que le médecin peut encore gérer, 
nous n'avons pas vraiment besoin de prier pour ces choses, pour elle ici. Et 
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j'ai beaucoup de mal lorsque quelqu'un vient me dire: «J'ai un rhume!» Je 
pourrais presque dire: «Moi aussi!» Et c'est tout! Et si quelqu'un vient et dit: 
«J'ai un rhume», je pourrais lui dire: «Je l'ai déjà eu aussi». Ce n'est pas la 
question! Il s'agit vraiment, très réellement, de signes et de miracles, 
de guérisons qui laissent le médecin dans l'étonnement. Là où tout le 
latin, et vous savez bien qu'il parle de toute façon le latin, n'est-ce pas? Et 
là où tout le latin est à bout de souffle et où nous n'avons plus d'autre 
chemin que celui qui mène à Dieu, alors nous devrions l'emprunter, mais 
dans la foi et dire: «Seigneur, Tu as établi le Royaume de Dieu sur la terre, 
Tu en as fait le commencement par Ton ministère, et Tu as établi Ton 
Église pour pouvoir continuer à agir par Elle.» Et notre Seigneur dit ceci: 
«Comme le Père M'a envoyé, Moi aussi je vous envoie.» (Jean 20:21)  
«Les œuvres que J'ai faites, vous les ferez aussi, car Je vais au Père.» 
(Jean 14, verset 12.)

Nous devons faire face à cette tâche divine! Se contenter de dire: «Ah! Je 
suis désolé, le médecin peut le faire aussi, la voisine peut le faire aussi, les 
collègues de travail peuvent le faire aussi», tout le monde peut le dire. Mais 
nous devons apporter la réponse de Dieu avec l'aide de Dieu dans chaque 
situation. Oui, l'Église a la réponse divine, que vous puissiez la saisir 
intérieurement ou non, l'Église a reçu le mandat de Dieu d'annoncer 
l'Évangile, de guérir les malades, de purifier les lépreux, de 
ressusciter les morts et tout ce qui est écrit ici. Et c'est à cette tâche 
que nous devons nous atteler en toute sincérité, afin que les hommes 
éprouvés presque au-delà de leurs moyens ne sombrent pas dans le 
désespoir. Prenons-le donc aujourd'hui dans la Main de Dieu. 

Vous tous, qui savez que les médecins ne peuvent pas vous aider, vous 
savez bien que Dieu peut vous aider par contre. Et c'est pourquoi nous 
pouvons venir à Lui en toute confiance. Dites donc où Il aurait échoué une 
fois, dites où Il aurait dit une fois “qu'il en soit ainsi” et qu'il n'en aurait 
pas été ainsi? Après tout, chaque Parole de Dieu est la vérité absolue! 
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Et à un moment donné, Frère Branham a dit textuellement que tout 
homme qui vient avec la bonne attitude envers Dieu, et avec une 
promesse de la Parole, Dieu est obligé d'accomplir la Parole de Sa 
promesse. Dieu ne peut pas promettre quelque chose et ensuite s'asseoir 
et ne rien faire. Ce n'est pas possible! Dieu s'en tient à Sa Parole  Que les 
cieux et la terre s'écartent, que les collines et les montagnes disparaissent, 
celui qui croit trouvera que Sa Parole demeure éternellement vraie. 

Ainsi, ce que nous ne pouvons pas faire nous-mêmes, spirituellement 
parlant, et ce que les médecins ne peuvent pas faire physiquement, 
parlant, nous le remettrons entre les Mains de Dieu, et nous dirons: 
«Seigneur, nous sommes Ton peuple. Nous croyons ce que Tu nous as dit 
dans Ta Parole. Prends-nous, donne-nous la bonne inspiration par Ton 
Esprit.» Que nous ne demandions ni ne supplions longtemps, mais que 
nous exprimions dans la foi ce que nous voulons demander à Dieu, et que 
nous remercions tout autant dans la foi de l'avoir déjà reçu. Et les frères 
sont prêts à imposer les mains dans la foi, pour autant que nous soyons 
prêts à croire aussi que Dieu les a établis et que Dieu est encore 
aujourd'hui lié à Sa Parole. 

Lorsque le Seigneur dit: «Ils imposeront les mains aux malades et ils 
seront guéris», il s'agit d'une promesse divine, une Parole sur laquelle nous 
nous appuyons, une Parole que Dieu veut accomplir. Nous devons nous 
atteler à cette tâche et dire: «Seigneur, viens agir au milieu de nous par la 
puissance de Ton Sang, de Ta Parole et de Ton Esprit. Reçois tous ceux 
qui doivent prier et ceux pour qui il faut prier. Mets tout en ordre et 
conduis-nous par Ton Saint-Esprit. Ôte toute crainte de nous.» 

Parfois nous avons peur de faire quelque chose de mal, et c'est justement 
à ce moment-là que nous faisons tout à l'envers. Pas seulement quelque 
chose, mais tout. Il faut croire que Dieu veille et qu'Il est avec nous et que 
dans une Assemblée nous pouvons venir en Sa présence et tout Lui dire et 
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tout  attendre de Dieu. Que nous ne partions pas comme nous sommes 
venus mais que nous puissions invoquer le Nom du Seigneur et être 
convaincus de tout notre cœur, en même temps que nous 
L'invoquons et que nous puissions ensuite Le remercier de nous 
avoir exaucé. 

Personne ne doit se sentir obligé sur la base de la méditation de la Parole, 
de s'avancer aujourd'hui pour faire prier pour lui. Mais si quelqu'un a été 
inspiré par l'Esprit sans avoir encore besoin de réfléchir... Celui qui a 
encore besoin de temps pour réfléchir, son heure n'est pas encore 
venue de prier. Il faut, comme nous l'avons déjà dit, qu'une étincelle divine 
se soit allumée et alors Dieu ne peut faire autrement que d'honorer la foi de 
ceux qui viennent à Lui. 

S'il arrivait que quelqu'un n'en finisse pas tout seul, qu'il ait passé toute sa 
vie à la moulinette et qu'il ne sache plus où donner de la tête, tu auras alors 
le droit, cher enfant de Dieu, de Lui dire: «Seigneur, Tu nous as fait savoir 
ce soir que les dons dans l'Assemblée sont là dans le but de me dire ce en 
quoi l’Ennemi fait valoir ses droits.» Nous pouvons également prier pour 
cela et le Seigneur nous exaucera, parce que nous prions selon Sa volonté 
et nous reconnaissons alors que nos prières ont déjà été accordées par 
Lui. Je suis convaincu que Dieu nous conduira sur Son Chemin de 
toutes les manières possibles, et qu'Il nous donnera de la clarté sur 
ce que nous devons faire l'un comme l'autre.

Celui qui s'avance devant pour servir avec la Parole, pour prêcher, celui qui 
a été interpellé ensuite et qui vient à Dieu avec une requête ou lorsque des 
porteurs de dons doivent être utilisés de la part de Dieu, le Seigneur nous y 
aidera. C'est une directive qui nous a été donnée et nous voulons la 
prendre très au sérieux, vraiment, pour que Dieu puisse se manifester. 
Notre cri est celui de Job: «Ô Dieu, combien de temps encore! J'attends 
la lumière et je suis dans l'obscurité. J'attends la guérison et je suis 

16



LE CRI DE DÉTRESSE DE JOB ET AUSSI NOTRE CRI (Job 30:16-28) - Par Frère Ewald Frank à Krefeld - Le 10 Mars 1984 à 19h30

malade. J'attends du secours et je suis dans le besoin.» Mais vous 
savez tous que Dieu a répondu. 

Les chapitres ne se terminent quand même pas par la détresse. Alors je 
refermerais maintenant et je dirai: «Mon Dieu, nous pouvons rentrer chez 
nous.» Non, cela se termine tout autrement! Cela se termine par la 
réponse de Dieu, cela se termine par l'aide de Dieu. Et c'est aussi ce 
que nous pouvons attendre de Dieu. C'est ce que nous pouvons croire 
que les choses qui nous ont affecté ne sont pas la fin. La fin est dans les 
Mains de Dieu. Et s'Il s'abaisse, s'Il descend et s'adresse à nous, s'Il se 
révèle à nous et que nous contemplons Sa gloire, alors nous sommes 
aidés. Nous sommes alors consolés. Et c'est justement ce à quoi nous 
comptons, ce que nous attend ons. 

Imaginez que cela se termine par ce que nous avons lu au chapitre 30 de 
Job. S'il n'y avait pas le chapitre 36, 37 et 38, là aussi où le Seigneur s'est 
révélé d'une manière si merveilleuse. Bien-aimés, le cri de détresse du 
peuple de Dieu parvient tout de même jusqu'à Son Trône. Et il faut bien 
qu'un jour, une fois, sonne l'heure de Dieu où la réponse nous parviendra 
de Son Sanctuaire. Est-ce aujourd'hui? Que Dieu nous l'accorde par grâce! 
Amen! Levons-nous et prions!

Père céleste, de tout cœur, nous Te remercions ce soir pour Ta Sainte 
Parole. Seigneur, il est écrit que Tu as chassé les démons par la Parole. Tu 
as parlé et cela a été fait. Tu as ordonné et cela a été fait. Seigneur, 
donne-nous la foi, que nous n'avons pas besoin de faire quoi que ce 
soit par nous-mêmes. Et en même temps, la confiance que Tu as déjà fait 
tout ce qui doit encore arriver. Seigneur Fidèle, chaque maladie, chaque 
malade que Tu as voulu guérir et que Tu as guéri, c'est ce qui s'est passé 
lorsque Tu es mort sur la Croix à Golgotha. 
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Tu as été meurtri à cause de nos péchés. Tu as été frappé à cause de nos 
fautes. Le châtiment a été mis sur Toi pour notre paix, et par Tes blessures, 
meurtrissures, nous avons été guéris. Seigneur, nous Te remercions pour 
cela. Que ce plein Salut prenne pied dans notre âme. Seigneur, que nous 
ne laissions plus de place à aucune autre pensée que celle-ci, car nous 
savons tous que notre Sauveur, notre Rédempteur est vivant. Il n'a pas 
seulement pris sur Lui la souffrance, la culpabilité et la maladie. Il est 
mort, a versé Son Sang, est descendu en enfer, a vaincu toute la 
puissance du Diable et même la mort, et est ressuscité le troisième 
jour. Seigneur, nous nous remettons à Toi. Nous sommes si maladroits 
pour nous mettre à Ta disposition. Seigneur, je Te prie de m'aider et de 
nous aider tous. Je Te remercie. Les jours de tourments sont comptés. 

Ô Dieu, Tu vas confirmer Ta Parole d'une manière incomparable. Seigneur, 
nous ne pouvons faire autrement que de Te croire de tout notre cœur. 
Sauveur bien-aimé, Toi le Rédempteur, Tu nous as Tant aimé si 
profondément et si ardemment, et Tu nous as racheté à prix d'or, à un prix 
précieux. Nous sommes maintenant la Troupe rachetée avec beaucoup 
d'autres sur toute la Terre. Sauveur Fidèle, ne permet plus que nous 
restions maladroits, que nous hésitons et que nous soyons hésitants. 
Rends-nous courageux sous la proclamation de Ta Parole, et 
donne-nous la foi pour agir sur la base des Écritures, afin de voir Ton 
bras manifester. Seigneur, ce que nous avons contemplé aujourd'hui, 
fais-le devenir vrai parmi nous par grâce. Viens à Ton droit. 

Oh, je Te loue et Te remercie pour Ta grâce et Ta Fidélité. Seigneur, 
donne-nous une compassion profonde les uns pour les autres, afin 
que nous puissions porter les fardeaux les uns des autres, pour 
accomplir la loi du Christ. Sauveur, je prie tout particulièrement pour de 
tels cas et pour de tels cas ce soir, où des personnes sont dans une 
détresse intérieure et ne peuvent pas s'aider elles-mêmes et ne peuvent 
pas non plus attendre d'aide de la part des médecins. 
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Oh Dieu, puissent-ils leur arriver de venir à Toi dans la foi, par la foi, et de 
vivre Ton Salut, Ta délivrance et Ta guérison. Oh Dieu, nous croyons que 
Tu es Le même et nous croyons que là où l'on croit vraiment, Tu témoignes 
que Tu es Le même, conformément à Ta Parole. Seigneur bien-aimé, fais 
que nous soyons capables de nous mettre à Ta disposition et que nous 
n'ayons plus de maladresse. Oh Dieu, que la foi ne soit plus un effort, 
mais une béatitude en Ta Présence, à Te faire confiance. Alléluia! 
Seigneur, je Te remercie. Tu es présent ce soir, Tu nous as parlé par Ta 
Parole et par Ton Esprit. Seigneur bien-aimé, Toi bien-aimé, continue à 
nous parler ainsi jusqu'à ce que nous T’ayons pleinement compris et 
jusqu'à ce que Tu sois pleinement venu dans Tes droits, en nous, avec 
nous et par nous.

Seigneur, Tu souffres de voir Ton œuvre de Rédemption remise en 
question par l'Ennemi, au milieu de Ton peuple. Oh mon Dieu, 
lave-nous de cette honte et sauve-nous. C'est notre appel commun 
aujourd'hui. Et comme Job l'a dit: «Je me lève dans l'assemblée 
rassemblée et je crie», oh mon Dieu, nous sommes ici en Ta présence, oh 
Dieu, si bouleversés que nous pouvons à peine dire quelque chose! Oh, 
comme nous aimerions que Tu puisses encore agir par Ton Esprit à la fin 
de ce service divin. Nous voici, Dieu Fidèle. Que veux-Tu faire? 
Prends-nous, nous le demandons ensemble, oh Seigneur. Accorde-nous la 
grâce de comprendre la responsabilité, et que Tu as tout accompli, que 
nous n'avons qu'à le dire dans la foi, et alors cela nous sera accordé. Oh 
Seigneur, je Te remercie, je Te remercie. Louanges, gloire et adorations. 
Sauveur bien-aimé, Seigneur Fidèle, à Toi la gloire, dans l'éternité! Alléluia! 
Amen! 

●●●
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